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L’ouvrage. qui n'a rien «le didactique, a pour but de pénétrer 
l'esprit du lecteur de la nécessité aussi bien que de l'étendue de 
la science de l’éducation. Nécessité: car il faut perfectionner 
l’iioimne dans toutes ses puissances, si Von veut travailler efliea- 
cement il tous les progrès ; il tel point qu’on peut dire que l’école 
a une inlhiencc «lécisivc sur la religion et la morale, la justice 
et le droit, russi bien que sur l'économie sociale et la finance, 
l'industrie et le commerce, l’agriculture et la colonisation. Eten
due: il la fois par le nombre de ceux auxquels s’impose la mission 
de travailler A l'éducation «les enfants, et par la multitude de 
connaissances que ce lalieur Suppose «Inns ceux qui doivent s’y 
appliquer, connaissances dans l'ordre matériel aussi bien que 
cans l’ordre intellectuel, <!uns l'ordre naturel aussi bien que dans 
l’ordre surnaturel.

De ce «jui précède, il résulte qu’aucun service public lie mérite 
autant l’attention du l«*gislateur que l’éducation populaire.

M. Saucier pose comme fondement inébranlable A l'école, quelle 
que soit d'ailleurs 11 forme qu'elle revête, la nécessité absolue 
de la formation morale et religieuse de l'enfance, le perfectionne
ment du v«Ué divin «le l’être humain, auquel l’Eglise catholique 
a toujours attaché une suprême importance .(’eux «pii combattent 
dans l’éducation Vidée religieuse, sont marqués d’une incontes
table et foncière infériorité, car, laissant sans culture la portion 
de l'être humain la plus noble et la plus importante, ils ne sau
raient prétendre au perfectionnement intégral de l’autre portion ; 
<V«»ft résulte fatalement une éducation doublement incomplète. 
Les païens eux-mêmes, se rendant compte que quelque chose man
quait A leur patrimoine de connaissances, avaient élevé, parmi 
celles «le leurs autres dieux, une statue au “ Dieu Inconnu 
semblant pressentir celui «pii «levait bientôt venir répandre la 
Lumière et la N ie sur h* month*. Pour connaître ce “ Di«*u in
connu ” il faut se rapprocher «le Lui, et ce rapprochement est 
l’œuvre essiMitielIe d«* l’éducation.

Au «lir«- <l«* M. Saucier, h* point faible «le notre système sco
laire. c'est l’absence «h* tout entraînement professionnel systéma 
tique dans 1<* plus grand nombre «h* nos institutions ; <*t il expo o 
quels caractèivs revêt cet entraînement dans presque tous les 
pays civilisés. A ce propos, il s'étend as<ez longuement sur Ior
ganisation scolaire «le la province «l’Ontario, dans ln«pielle il voit 
beaucoup «le bonnes choses A prendre. <pmi<|Ue lie professent pas, 
— et pour cause, — une admiration sans réserve pour son sys
tème.

Malgré la moilestie «le l'auteur «pii se défend «l’aucune muni
tion littéraire l«irs«pi’il écrivit “ Education moderne”, nous «li
rons qu’il y moiitn* une plume «les mieux exercées, d’où «lécoulent 
des pensées justes. «*xpriiiiées avec une grande clarté. La lecture 
eu «*at facile et agréable.

Disons, en terminant, «pie l’ouvrage «le M. Saucier est la mise 
en pratique «h* ces paroles «l<» Léon XIII «lans son Kncyelhpie, 
adressé** aux publicises canadiens: “ A explitpier, A défendre tout 
ci* que lions avons «lit jusipi’ici. ceux-lA d’entre les catholiques 
y peuvent puissamment contribuer, qui se sont consacrés mix 
travaux «1«* la presse. Qu’ils se souviennent donc de leur «levoir, 
qu’ils défendent religieusement et avec courage tout ce qui est 
vérité, droit, intérêt «le l’Eglise et «le la Société.” Aussi Mous 
■encourageons A lire ce livre tous ceux A «pii incombe, en quelque 
façon, la mission d’é«lucuteurs de la j«iun«*sse, et nous lui souhai
tons un résultat «pii sera la meilleure récompense du louable 
effort de son auteur.
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